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~u cours de la deuxie~e Consultati,n s·~ l'ind~strie des !:la.C~ines ag:-i~oles 

s'est ~enue a Vienne (Autriche) du 17 au 21 octobre 1983, les ~articipants 

ant propose et examine en profondeur la question de la fabrication integree de 
. . . 1 d . . d', . l/ 

m.a.c~ines ~-:-ico ~s et e oiens equi~emect-. L'une des principales concl'.lSions 

etai.t que "la production d.e :nachines agricoles devait etre consideree comm.e 

partie integrante des programmes d'inu:..strialisation du pays, notarement ie la 

;:-ou:o7;:..:Jn des indus~::-ies :necan:!.ques et 1ies ind.ust:-ies d.e bi ens d. r ec;.ui;e!!tent. 

etait done indispensable d.e develo~per des programmes de diversification de la 

production et d'introduire la fabrication en lots. On pouvait entreprendre la 

production combinee dans des usines pol:rralentes en VUE d'accelerer le deve

loppement du secteur de l'industrie :necan:~ue et de l'industrie des biens 

:i i, • d h. . 1 " 21 
equipe~ent et notamment es !:lac ines a.grico es. -

2. ~ Cons:.tltaticn a reconnu "la validite et l'applic!!.bilite de la !or:nule 

des unites ~~ ·;~~duction pol;:rvalentes pour la fabrication de materiel a.gricole 

et de biens d'e~uipement dans les pay3 en developpe:nect. Dans les zones ou 

d.es :mites ie ce genre existent :ieJa, il est possib-.e de mi.ewe utiliser les 

capacites ~ice a l'adjonctioa de nouveaux prcduits pouvant etre fabriques 

ian les instc.l.lations disponibles :ne:ne si l'on a besoin de ces ::;iroduits dans 

·i' autres sec ce•..;rs. Lr ec!lange d r infor::iations entre les pa...-te!lai!"eS locaux. y 
. • . ·1· d . - . -~_,,.3/ :ompris ~es pouvoirs puc lcs, evrait etre intensille. ·-

3. La Consultation a recom::ande la creation, sous les auspices de l'ONL'DI, 

d'un groupe d'experts constitue selon le princi::;ie de la repartition geographique 

equitable, coapte tenu de la necessite pour les partenaires interesses, y 

compris les po~'loirs publics 1insi que les fabricants et les utilisateurs de 

~ac~i!les ~-ri:oles, d'etre representes 

1/ Vair le document thematique II (!D/~G.400/5), du 21 septembre 1983, 
!.e document d'in.!"ormation relatif a la question ~To !I (ID/WG.400/6) et le 
document de travail de l 'ONUD! "Integrated manufacture of agricultura.l machinerf 
and ca.pi tu goods: ~~ul ti-purpose production routes" (Fabrication integree de 
:na.chines agri.coles et de bi ens cl r equipement : ~-!odes de production 'olyva.lents) • 

'S.J Voir le rappvrt ID/307, par. ;4, p. 19. 

lf ::bid., par. 10, p. 6 et 7. 
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.. \ a, ?our proceder, sur une base selective, a une evaluation ~recise 
des oesoins des pays acheteurs en ce q_ui conce!'Ile les produits 
et la technologie ainsi que des capacites incustrielles disponibles 
:!ans les pays fournisseurs pour ce q_ui est ies produits, des 
ele~ents et ie la recherche-developpement. Sur la base de cette 
e'raluation, le groupe d'experts devrait definir en detail, parti
culierement les modalites d'application de la methode poly-yalente 
et montrer comme~~ la ~ettre en oeuvre dans la pratique en creant 
des installations polyvalentes pilotes, en ameliorant l'utilisation 
des installations exista.ntes et en adaptant, autant que possible, 
les techniq_:.res et les :produits." ~/ 

~a re"!.lnion ~e 4uangzhou est la premiere de ce groupe d'experts 
,,., 

=reee sur 

recommandation ie la ~euxieme Consultati~n. On a done juge necessaire d'exaz:tiner 

et de preciser le concept de production polyvalente pour que les activites 

qui se derouleront a long terme reposent sur des principes judicieux et 

explicites. En fait l'experience a montre que ce concept risquait d'etre 

deforme : il n'est ni nouveau ni original; la production polyvalente/plurivalente 

existe deja et domine souvent rums de nombreux pays du :nonde, y compris les 

pays industriels; ce mode est a rapproch~~ de la diversifi=aticn des produits 

et de la gestion d'une gamme de produits. L'experience a aussi montre que la 

production polrralente prend diverses !ormes, depuis le :~tit atelier rural 

jusq~'a l'usine de fabrication adapta~le, entierement automatisee et dotee de 

robots. Le concept n'est pas non plus a l'abri des attaques, tant sur le 

plan tneorique, car il va a l'encontre de la loi des economi?~ d'echelle de la 

production specialisee en gra.nde serie, que sur le plan pratique, par suite de~ 

1i~ficultes q_ue ~oulevent la gestion et l'organisation de la. production. 

5. ?our ces raisons, l'ONUDI a juge utile d'inscrire a~ programme de ~ette 

reunion un examen de la base conceptuelle ainsi que de la logique du mode de 

production polyvalente. :et exam.en ~..oit cependant etrP. pra.gmatique : d'une 

part il faut trouver et definir, entre les d.iv~rses experien~es, Wl ~enominateur 

commun ~ui confere a ce !llOde de production une certaine ider.tite et ·.me r.ertaine 

logique, d' autre pa.rt il es·t necessaire de !"8.pporter les hypotheses OU les 

concepts theoriq,ues a des experiences pr.a.tiques. De ce fait, il faudrait pour 

cette re:mion adopter unc a.tti·~u:ie de "recherche experimenttle" dans laquelle 

les concepts et l'experience seraient examines simulta.nement et viendraient 

se completer • 

.!:./ lfoir le ra.~port ID/307, par. 12 a), p. 7. 

I 

, 
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5. Sur le ;lac. conceptuel, l'O~rtJDI a entrep~is des recherches en appli~uant, 

au cas :;;iarticulie:- ·ie la prodt:.ctioc. polTralente, l!!. met!:l.ode de l 'analyse d.e 13.. 

=o=plexite ~echnologique (ACT), qu'elle me~ au poi:::.t depuis 1979 pour le d.omaine 

d . . • I, • 5 I - , . . . .._ d • es ~iens ~ equipe~ent-. ~a :-eunion ~urant peu ~e te?nps et son or-.ue u JOt:.r 

etant tres charge, les participants ne pourront pas examiner ces travauz en detail 

~la r~union vu le contenu method.ologique tres particuJ.ier de l'ACT. Le present 

document expose toutefois certai.ns aspects importants de l'ACT, en particulier 

ceu.~ ~ui ant tr3.it au. c:-itere ie composition d.es usines polyvalentes (partie III). 

Avan:t i' analyser le ":Jien-!'onde technique d.es usines pol:rvalentes, il se::ible 

:.itile de repond.re 9. la q_u.estioc. fond.amentale : pourquoi une production :;:ol:rralente 

des machines ~""!"icoles ? La production polyvalente devrait correspond.re a une 

certaine conception de la produc~ion qu'il convient de preciser ici. 

II. L'ONL'DI ~ I.A ?ABRICATimr DE ~i!A.c:rrnzs .:\.GR::::COLES 

DfillS LES PAYS EN DEV::LOPPEME!IT 

3. ?!"Ol!:OUVOi!" la polj'Valence dans le docaine des ca.chines agricol~S repond 

essentiellement 9. deux objecti~s : 

aepondre aux besoins des ~iculteurs et du developpement rural; 

Jeter les bases qui permettront de demarrer ou de renforcer l'indus

~rialisation dans les pays en developpement. 

9. Comme on l'a vu clairement dans la nremiere etude !!l.Cndiale de l'ONUDI SU!" 

, ' . d . d h. . . 1 61 , - , ... l . ... c ·' . 
4 ln ustrie u !:18.C 1n1sme agrico e-, presentee a a pre?ll.l.ere ons•..u..tation sur 

l'industrie des machines agricoles, tenue a Stresa, en Italie, en octobre 1979, 

l'ONUDI s'efforce de defend.re l'idee d'autres schemas de production de ms.chines 

agricoles miewc adaptes aux priorites et a la sit1.iation des pays en developpement, 

e~ a en definir les caracteris~i;ues. Cette recherche d'autres solutions est 

j•.lStifiee par l~s !aits suivants : 

if Titre de l'etude : "Essay on the !llulti-purpose production units. 
Theorical considerations and practical applications." ( Essai sur les unites <ie 
production polyvalentes. Considerations theoriques et applications pratiques.) 
Cette etude a ete faite par Franco Vidossich (Bresil), auteur de la methode, en 
cooperation avec l'ONtJDI. Franco Vidossich est actuellement coordonnateur d'un 
projet de l'ONUDI, en Tunisie, dans lequel la methode d'analyse de la complexite 
technologique ~st appli~uee au ieveloppement des industries mecani~ues tunisiennes. 

§_/ UNIDO/ICIS.119. 
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Les ~ays en ie•reloppe:nent p:::-cduisent environ lO % des :nachines agricoles 

:ao:iq~ees dans le monde alors qu'ils representent plus de 80 % des 

personnes empioyees da!:s l'a.gric-:.tlture; 

Les pays en developpement ont d'enormes besoins de !llateriels dans les 

secteurs agricoles et ruraux. Les i.!l!.portations en provenance des pays 

deYeloppeSL' ne peuvent repondre q_ue pa....-tiellement a CeS besoins car le 

materiel doit etre adapte a la diversite et la specificite des conditions 

a.gricoles, clima.tiq_ues et sociales. ?ar exe~ple ao % des a.griculteurs 

ie par }e :nonde cultiv~nt des superficies in~erieures a :.in ~ectare et 

ne peuvent done acheter et utiliser rationnellement des tracteurs de 

type classiq_ue. Les besoins en denrees al~mentaires de la plupe.rt des 

pays en developpement sent tels q_u'il faut accroitre considerablement 

les !ll.Oyens locaux de conception, de fabrication, d'entretien et de 

reparation du materiel agricole et rural le plus important. 

10. ~uand il existe des usines de fabrication, on constate q_ue, dans de 

nombreux pay~, elles fonctionnent a des tawc de capacite tres reduits et 

. d d.iPf"" ul , 81 A . . 1 '1 ~ "b connaissent e graves •. ic tes- • la crise a.gr1co e actue~ e et au ~a1 le 

~iveau du ;rix des denrees agricoles, q_ui reduisent ~ettement le pouvoir d'achat 

des agriculteurs et restreignent le :narche des machines agricoles, il faut 

ajouter la faillite de grandes usines speciali3ees con~ues pour la production 

en serie d'un seul produit. En fait, dans de nombrewc pays, surtout de petite 

ou !ll.Oyenne superficie, les besoins des agriculteurs sent tres varies mais 

q_uantitativement faibles. Des usines polrraJ..entes de ma.chines agricoles seraient 

~tiles car elles re~~ndr~ient awe besoins divers des a.fTiCulteurs ~t des acti

vites rurales liees a l'agriculture (stockage, transport, etc.). La regle d'or 

en la matiere a ete enoncee par M. Wang Wanjun, apropos de l'experience chinoise 

"PO'..ir pouYoir s 'i::lplanter da.ns un pays et s 'y developper, les usines de machines 

agricoles doiYent produire tout ce dont les a.gricul-:eurs ont besoin. ,/j_/ 

11 Les importations ont ete radicalement reduites par la. ~ra•re penurie de 
devises dor~ s~uffrent de nombrewc pays en developpement. 

§.! Vair l'etude sur l'Afriq_ue "Machines agricoles et eq,uipement~ ruraux 
en Afri~ue : une approche nouvelle pour res~udre une crise croissante (UNIDO/IS.377). 

't./ Wang Wanjun, "r:rea.tion d'u-e usine nol;rra.lente de machines a.gricoles", 
document etabli PO'.l.r l' omror en 1984. 

I 

I 
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• 1 :e<:te approche est con:·a:-::i.e aux deu."C grands principes de finis par 1 '0~1JDI 

:e secteu= ~es :!a~hi~es ~icoles se si~ue e~t~e l'agricul~ure et 

l'ind;istrie. Son s~cces et son developpement dependent essentiellement 

de sa capacite a repond:-e a:ix besoins de l'agriculture. Dans ce secteur, 

l'industrie doi~ se mettre au se!"'rice de l'agricult'..lre. Cependant, sans 

un solide secteU!" national des machines ~icoles, la mecanisa~ion de 

l'agriculti.a-e et le developpement de la pro~ecticn ali=lentaire sent 

condam..~es a l'echec car il sera i::I;ossible d'accroitre su:·:isamment la 

productivite des terres et de la ::iain-d'oeuvre agricole; 

Les machines ~icoles doivent etre considerees au sens large du ~erme 

et e:iglober les divers produits de la metallu=gie et le materiel 

technique necessaire a toutes les activites a.gricoles et rurales 

prioritaires (y co~pris l'irrig~tion, le stockage, les industries 

alimentaires, la construction et les trans;orts). 

12. Le principe qui veut que l'on reponde aux besoins diversifies des ag:.-i

c:.i.lteurs et des activites :-urales connexes est lourd de sens et de consequences. 

Il s~ppose '..Ule veritable sy-:nbiose entre les usines OU ateliers d'une part et 

l~ !I!Onde agricole et rural d' autre pa..-t et pou-:: cela : 

~lles doivent avoir une productio~ polyvalente (en raison de la diverzite 

des besoins) OU plurifonctionnelle; il est en partic:.ilier necessaire OU 

interessant que la reparation, la fabrication des pieces de rechange, 

la vente et l'entretien du ~ateriP~ utilise dans la region pUl33ent 

etre aSSl.U"eS dans la meme usine; 

Elles doi vent connait:::-e les besoins et en s ui vre 1 'evol'.~tion afin 

d'adapter les conceptions, les prototypes et les modeles de produi.ts 

~n consequence, ce ~ui 3uppose chez le c~ef d'entr~prise une certain~ 

intuition qui lui per:nette de s'adapter aux conditions du marche et 

de satisfaire a la demande; 

Elles doivent veiller au service apres-vente, former les utilisateurs 

a l'exploitatio~ et a l'entreti~n du materiel; 

Elles doivent s'adapter au:.: variations de ce~te de~ande (va~iations 

saisonnieres des b~soins, influence de facteurs aleatoires telle~ que 

viciuitudes cli:natiques, pou•roir d' achat ces agriculteurs, rdle des 

cooper~tives et des organisations parastatales dans le choix e~ l'of~re 

de :nachines agricoles); 



~les ioivent etre plei~ement in~egrees (du poiut de ·,rue physique et 

h;.:ma.in) au :nilieu r.ira.l e~ ce qui concerne les ressources (main-d'oeu•rre 

locale) et les conc!itions existantes (infrast!"'icture de tr!lllsports, 

ap;rovisionnement en ::iatieres prel!li.eres, energie, activites industrielles 

de soutien, for:na.~ion, banques, etc.). 

13. Autre fonction d'unc u.~ine polyvalente, elle doit permettre d'assurer ou 

de renforcer un developpement industriel qui rende le pays plus autonome et 

fasse 1avanta.ge appel aux ressources locales. De fait, ce sont les pays les 

mcins industria..lises, a ~aible revenu national, :;_i.:i.. ant absolumen: ~esoin de 

ievelopper vigoureu.sement la fabrication nationale de machines agricoles pour 

repondre aux besoins de mecani~ation de l'a.griculture, de la production alimen

taire et Ju developpement ::.-ural. On voit done que le secteur des machines 

a.gricoles a U!l role capital a Jouer en tant que point de depart et catalyseur 

de l'industrialisation malgre les conditions iefavorables. Comment atteind.....-e 

cet objectif ? 

l~. ?remierement, coim::e l'a recommande la dewd.eme Consultation, il convient 

d'envisager la ~abrication integree de I:lachines agricoles et de biens d'equi

peme~t (produits des industries mece.niques). Deuxiemement, on a re!!la!'que que 

les usines specialisees arrivent rarement a assurer ces fonctions essentielles 

du mains dans les pays qui en sont au debut du processus d'indistrialisation. 

2arfois meme ces usines sent une veritable caricature i'industrie : elles 

~·assurent que le montage final sans favoriser l'integration industrielle sur 

le plan local ou national ni l'accumulation de connaissances techniques et sans 

permettre d'atteindre un minimum de rentabilite. 

15. Les :isines de machines agricoles polyvalentes doivent non seulement 

fournir aux secteurs agricole et rural les machines dont ils ant besoin en 

priori~e, :la.is encore favoriser l'industrialisation. ?our cela, elles doivent 

utiliser les ressour.;es et le personnel local, et apprendre a ma!triser des 

techniques efficaces et ~ien adaptees. 

16. L'approche polyvalente s'inspire d'une volonte de trouver comment associer 

les possibilites et les ressources techniques (offertes surtout par le pays ~eme) 

- principalement :na.in-d'oeuvre et materiel - dans un systeme ef!icace de production 

OU des unites de fabrication repondant aux deux objectifs fondamentaux exposes 

ci-dessus. V~ la diversite des pays, des situations, d~s besoins et des 

objectifs, i: ne peut evidemment pas exister de !UOdele 1.miversel d'usine 

i 

• 
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:;:c.:.yya.:_ente. '".! a et i:. ·.[ a:n-a des t~es ii •re rs i' US iues :£lOl:rralentes d.e 

la =at:ire sccia.l~, etc.; les don~e~s d'eJC!J5~ience et les documents ~ui sercnt 

ex;:oses i ce-cte !"etmion le ::lOntre!"::mt bie!l. ~re .. nrnoins, toutes les usi.nes doivent 

re~ose!" stl!' uu :;:rincipe technique commun, qui ~oit etre clairement presen7~ . 

:ntroduction 

:.. i. Comme nous 1 'avons deja di<;, les obstacles technico-economiq.ues t:=-ap 

noclJreux a la C!"eation d'industries mecani~ues OU a leur essor dans de nombreu.x 

pays en d.eveloppement cbligent a rechercher d'autres solutions. L'entreprise 

pol:rralen'Ce pourrait constituer une for.irule struct~elle propre a stimuler les 

indus~!"ies ::tecaniques des pays en developpement. Ces entreprises, qui rempla

~Praient leS grar.deS Series de fabrication deS entrepriseS SpecialiseeS (presque 

<;o•.ljours incompatibles avec les marches des pays en developpement} produi!"aient 

des lots ~oins i~portants d';me certaine va.riete de produits pa..-ticuliers. 

~Tean.:::ioins, elles d.e·n-aient a•roir un •rol•..tme de prcd'.lction suf!'isa."1.t pot;!" rester 

va:abl~s 51.u." le plan indus-criel ( eccnomiq_1.le et technique) :!!alg:-e ce cha.'lgement 

5't~ucturel. 

:3. ?au: ~ela, les indus~ries ~ecaniques des pays en developpement produiront 

des produits et des composa.."1.ts finis ou intermediaires soit en i!!U.tant les 

unites de production specialisees des pays industrialises, en en reduisant la 

taille au ~inimum, soit dans des enr.reprises poly"lalentes ~ui auront re~place 

la production de serie par la fabri:ation d'une gamme de types, modeles et 

produits speciaux. 

l?. Ge~te approche semble j I auta.!lt :;?l'..lS seduisante q_u' il est difficile d r ii:iaginer 

d' autres solutions structurelles ·.ralables. ~Teanmoins, si 1 'or. veut q,ue les 

entreprises polyvalentes presentent, pour les pays en developpement, le :na.ximum 

d'avantages et le minimum d'inconvenients et de faiblesses, il faut les concevoir 

et les exploiter Selan des regles precises et de fa~on a garder la haute main Sur 

les doma.ines dans lesq,uels elles operent. 

10/ La presente partie du document repose sur des tra.va.ux ef!'ectues a partir 
de la. :nethode d'anal:rse de complexite technologiq,ue intitulee : "Essay on the 
:-tulti-?urpo?e ?roduction Uni ts" ( ::ssai sur les unites de production polyYalentes) 
de F'. 1/idossich. 
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2S. :::;. est ::a.ci.:.'"' de voir q_ue !.a 5ou:;::l esse d.e :;;iroduction a~nte incontesta-

ble::ien~ .ies q_t;.e 1 r on passe d r ent:::-eprises d.e :;:rod.uction en serie et de production 

5;ecia.li5ee id.es ectreprises po:yva.lentes. Dans le cas des pays eu develop

pe~en~, en atteindra.it deja un premier objectif en rendant possibles des activites 

d.e :;:reduction 1ui, autrement, devraient etre re?l!i5es indefinim.ent i plus tard. 

Cependant pour en atteindre un autre, que les pays en developpement ne saura.ient 

negliger, i!. faut concevoir et exploiter les unites polyvalentes de sorte 

~u'elles le•.!r pe!"!:lettent d accumuler des connaissances tec!Lniques. 

21. ?our ass~er cette accl.Ullt:.la~ion, on doit recherc~er des configi..xra.tions 

ind~trie:les ~ui pui5sent definir precisement les champs d'action des divers 

ty-pes d'entreprises polyvalentes. 

C:::-iteres de com:oosition et de structure des usines oolyvalentes 

22. Afin de constituer, a l'intention des pays en dev~loppement, une dOCUI!'.~n

~ation prati~ue et utilisable sous forme de guide de la conception des usines 

polyvalente5 e~ de leur mode d'exploitation, l'ONUDI propose :i'exeminer les 

groupe~ ci-apres de fo:r!!tes d'usines poly--ralentes (U?V). 

23. Une analyse du mc:ie de production des pays de l'CCDE, par exe:nple, ll!Ontre 

~~'il y exis~e deja certaines formes de production polyva.lente. Il convient 

:i' etudier Si ell es peu•rent S 'appliq,uer a•lX pays en de•reloppe!lent OU si on doit 

en envisager d'autres. 

24. Cn aura.it tcrt d'assimiler la production polrralente i une produ~tion non 

definie en partant de l'idee qu'il suffit de passed.er un stock suffisamment 7a.rie 

de ma.chines-~utils pour repondre pratiq,uement a tous les besoins. Ce n'est pas 

1' interpretation qu' adopte 1 'ONUDI. :.tieux va.ut observer et interpreter ce q,u' ont 

deja f~it cer-tains pays en developpement pendant les 30 i 40 dernieres annees 

pour fixer les criteres de =ompositicn des usines polyvale~tes. 

25. ?au· !tre acceptables, les criteres de composition des usines polyva.lentes 

devra.ient convenir i la. production de machines a.gricoles (y compris le materiel 

rural) et de biens d'equipement en general. Il !'aut avant tout qu'elles puissent 

!'abriquer des petits lots de produit~ di~ferents, en quantites suffisantes pour 

assurer la. rentabilite de l'exploitation au lieu de viser un degre de speciali

sation He•re OU •me fabrication en gruide serie. La composition de•rrait atre telle 

q•.:.e les di ·rers produi ts !'a.briq,1.:.es aient cer~aines ce.racteristiques domi~antes 

communes ( caracteristiques homogenes) q_ui ne portent pas seul~ment sur la ne.t·.ire 

d·.:. :naterie l de prod:.lct ion. 
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26. :n a dete~~e ll ~:r;es d'usines ~clrrale~tes qui peuvent etre ~lassees 

~~ ~rois grcu~es ~a:acte~isti~ues Oien d.ifferencies 

g.) ;:es u?V cont l' elemect coc:nun do::ri.nant et h.on:.cgene est le :::t"lteriel 

~e production. On disticgue quatre cas differents; 

. ' 0 I Les L?V homoge~es du ;:ioint de ·rue du classe!!.ent d.e fa.cteurs bien 

definis. Il en existe trois cas principawc; 

c) Une combine.ison de ca.racteristiques qui peuvent etre liees OU 

=~rres;on~a i ·~~tre cas tris dif!"erents. 

27. :.es docinantes :!o.mnunes des usines polyvalentes sent les suivantes 

GROUPE I 

UPV l 

U?V 2 

'.T?V 3 

L?V 4 

MATERIEL ET 9~0CEDES DE ?RODUCTION 

Machines-outils pour for.::iage des ~etaux 

'..fachines-outils d' ebarbage 

~achines-outils pot:r for:nage et ebarbage des metaux 

?rocedes de fabrication 

:J?.GU?E I! - ~EVEAU' DE CERTArns FACTEL"RS DE ?RODUC7Imr 

'-J?V 5 ?:::-ecision et/au q_ualite 

T?V 6 3:omogeneite de nd * 
;;py 7 :tomogenei te de .. 

* s 

GROUPE III - DriERS 

u7~r 8 

UPV 9 
1J?V 10 

UPV 11 

tJPV 1 

U?V 2 

3ecteur des biens de consommation 

3ecteurs des biens de production intermediaire 

M:ateriel de haute technologie 

Reparation et entretien 

~uelq_ues exemples pour chaque tlllite polyYalente : 

Fabrication de chaudieres sans usinage (sauf per7age) - structures 

metalliques - carrosserie de vehicules - composants simples, en une 

piece - embouti3sage (sous-traitance) 

Machines et composants en general 

* H et H sont deux des 103 facteurs definissa.ut la. production da.ns la. d s 
methode de l'analyse de la complexite tcchnologique (ACT) • 

• 
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~fac!:i.fo.e5 et ::ol:lp0Sa!lt5 p0T.ll' leS industries l!teCa.niq_UeS en general 

~lectrolyse ~sous-traitan.ce) - divers precedes ie revetement ies 

sur~aces - traitement the~~ue - traite~ent des contra.intes -

;einture 

:n.strumeats d.e mesure et de .::ortro:!.e - coctposants nor:nalises !;IOU!" 

l'em.boutissage a ~raid et :::ioulages pour les plasti~ues 

:.ta.c!:i.ines, ::i.ecanismes, tres gra.nde variete a.e composants 

Fou..""tleS.U."C ( tempera.t\C"eS !"..Oyennes ~t elevees pour usages tres 

divers) - :::1.2.teriel ies indus~ries alimentaires - :::i.ateriel de 

::onserr~tion des ali=lents 

~.fateriel de boulangerie, etc. - materi~l de stations services 

:11ateriel pour les ho:!;!itaux 

Composants pour c.ir::uits hydrauliq_ues, pneumatiques, d.e graissa.ge, 

S0\13 vide, electriques et electroniques, optiq_ues, etc. 

?rodui ~;s destines aux technologies de pointe - satellites, ·~elescopes , 

instrume:its de reche!'che ph:rsique, fT.LSees 

Entretien des :noteurs electri~ues, pompes, compresseurs, etc. 

23. ~a figure 1 :non":i-e les 11 types d' .. ;foes :;iol;rralentes retenus a.insi q_ue 

leurs principaux rapports d'interactions. Il en iecoule que cha.que usine poly

•ral.ente doit toujours poss€d.er une dominante ma.is cela n.' exclut pas des che'la.u

::i.ements e•rentuels 8.'feC d I autres 1.lSiIJ.eS polrralenteS a.ppartenant aux 10 a.Ut!'eS 

<;:rpes. 

29. Dans 1 'hyPothese a~ les usi.nes polr.ra1entes con'liennent a de nombreu.x pays 

en develorpement, il faut savoir si leur multipJication dans la bra.nche des 

industries mecani~ues pcse des problemes speciaux qui doivent etre signales, 

notazri:nent en ~e qui concerne les competences et la formation necessaires. 

Formation 

30. Les structures retenues pour la fonr.ation des travailleurs manuels et les 

cadres dans les pays industri~ls sont valables pour les pays en dev~loppement et 

les pays les mains a'la..~ces, sous reserve que le degr~ de complexite des ~roduits 

et la taille des entrepr:'..ses soient compara.bles, se•.i.l(;S conditions dans ~.esquelles 

on puisse faire des compar~isons valables. 
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t..'P'I s 'J'i"I 9 L'?V lO L'PV ll 

See~e11r ies biens Seeteur des biens 
Materhl de Repa;-atioa et 

de eonso=ation de production 
haute techaologie entr.,tiea intermediain 

ll!VERS 

Figure 1 - Intera~tions entre les dominantes communes des UPV 

IJ 
··s = Heures de savoir-faire ~ar millier de dollars E.-U. de produits rinis 

(dollars E.-TJ.: de 1976~7_7) ___ _ 

•• 
Hd = ~eures af!ectees directement a la production par tonne de produit fini 
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3l. Ces conditions soct ce;endant i.i:ficiles a remplir car dans les usines de 

g:"!l!lde tail.le les pays industrialises ~abriquent su..-cout des produits a forte 

teneur technologique. Il est done eviient que les structures de :or!!!ation 

iiff~reront quelque ~eu. 

32. Il ;01.irra. y avoir certains points COL:=''.Z:S dans les di•rers tnies de formation 

a dcnner ar~~ operateurs charges de faire foncti~nr.er des ma.chines se!ll.i-automati~ue3 

OU d'assurer les operations moyenne:ent complexes de reglage, ma.is On trouvera. 

des differences considerables pour les cadres techniques ~ofens et surtout 

su;e~:.eurs. 

33. En ce qui concerne des industries de meme taille fabriquant des produits 

specialises de niveau technologique comparable, les u..i~es polyva.l.entes supposent 

Une formation poussee des opera.teurs, des regleurs de machines et des 

monteurs autres que les OU'rriers de la chaine de montage; 

Generalemen";, des machines uni-rerselles de conception moderne aya.nt urie 

ooruie ca.pa.cite d'e~arbage et fonctionnant de fa~on semi-automat~que 

suffisent dans la gri:nde majQrite des ca.s. Les l!IB.C~ines special.isees, 

a commande numerique, OU autres materiels de production ultra modernes 

ne devraient etre ~~is en consideration que si l'on ne peut pas faire 

autre?11ent, en d'autres termes il faut toujours s'efforcer d'adapter 

les produits et les precedes de fa~on a pouvoir utiliser des :nachines 

classiques; 

Les competences techniques des regleurs et des ajusteurs devront, il 

va sans dire, etre les plus elevees possibles mais elles devront 

toujours correspondre au degre de complexi te techo.ologique du produi t; 

Les a.gents de :naitrise doi•rent recevoi:t· une formation d' excellente 

qualite, to~ours comp~tible avec le niveau technologique des produits. 

C'est ~n grande partie a ewe qu'il appartiendra de resoudre les 

problemes techniques quotidiens et, pour cela, de bien assimiler les 

connaissa.nces reqi.;ises dans les entreprises polyvalentes; 

Ea ce qui concerne les cadres, il convient de tenir compte de dewc 

elements : les contrats de savoir-faire et les travaux effectues sous 

licence reduisent J.e champ d r acti vi tes et le r~ue des services d r et ude' 

ce qui a un effet immediat sur la formation correspondante; 



:e perscr:nel charge de la di.rectioc des entreprises ;oly-ra.lentes doit 

recevoir t:ne for:nation speciale, c'est-a-dire pl,_;s inte!lSive et plus 

precoce que dans le cas d'entreprises specialisees de m~e taille. De 

!ait, les '..1.Sines polj-valentes d.oi~ent e!!lployer d.iverses pieces detachees 

produites par des entreprises exterieurcs ~t leurs operations de montage 

correspondent presque toujours, en no!llbre, a celles des grandes entre

prises specialisees. Dens ce cas, 1~~e formation doit etre donnee non 

seulement au directeur des achats et au d.irecteur des prodttlts, ma.is 

encore au personnel technique a~liaire; 

~uoi ~u'il en soit, certaines tiches de direction qui etai~nt auparavant 

tres difficiles a assurer (il suf'fit de considerer l'exemple des usines 

polyvalentes au 3resil cu en Argentine il ya 20 ans} sont maintenant 

grandement facilitees par les micro-ordinateurs et mini-ordinateurs et 

les difficultes ainsi que les incertitudes dent s'accompagnaient les 

prises de decisions ant presque entierement d.isparu. Cependant cette 

evolution de la str~cture du systeme de direction, qui d'ailleurs 

n'interesse pas uni~uement les usines pol~ralentes, necessite une 

formation speciale; 

En ce qui concerne la gestion de la production dans les usines poly

valentes, on notera qu'elle peut se situer entre dewc extremes 

structurellement tres differents : d'une part, la fabrication de 

nombrewc produits ou articles ne comportant que quelques pieces, 

d'autre pa..-t, la fabrication de t:rpes peu nombreux de produits, chacun 

correspondant a 2, 3 OU 5 modeles differents composes de nombreuses 

pieces. 

Production oolyvalente, savoi·-faire exterieur 
et normalisation 

34. Les usines pol;rvalentes posent un probleme en =e qui concerne l'origine 

des licences, l'achat des plans et le choix de l'assistance technique. Pour 

porter les profits au maximum, il faut reduire le plus possible le nombre de 

normes techniques ainsi que la diversite des :natieres et choisir les licences 
en consequence. 

35. S'il le raut ~bsolument, toutes ces licences peuvent !tre adaptees & 1Jne 

norme techni~ue unique, ce qui demande du temps et des connaissances techniques 

etendues, dent on ne 1ispose pas toujours. 
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;6. :·ef~i=acite des usines pol:rYalentes suppose qu'il n 17 ait pas trop de 

di~ferences en~re le deg:-e de complexite technique des produits les plus si=iples 

et celui ies produits les plus perfectionnes de la gamme de production. Ce 

principe correspond a l'UPV 6 decrite plus haut (compatible avec le niveau de 

tec~nicite locale). 

37. tJne etud.e de produit de l 'OCDE montre que, :;>arfois, le fabricant a besoin 

d'une machine speciale ou d'outils tres couteux. Lorsqu'il n'est pas possible 

d'~tiliser a la place un autre !:?B.teriel de production plus simple, il est 

=onseill.e sys~.?!na~ique~ent 

D'observer ce qui se fait avec d'autres ?roduits ayant la meme fonction; 

::>'essayer de revoir certaines parties du produit, eventuellement avec 

l'assistance du donneur de licence. 

38. La oneme recomma.ndation s'a.pplique aux produits qui dependent d'une i~fra

structure, d'un cadre industriel trop complexe OU d'une technique trop avancee 

(:noulages, forgeages, services techniques rendus par des en"treprises e:cterieures). 

Taille des usines nol'rvalentes 

39. L'approche pol;rvalente pose aussi plusieurs questions : quelles sont les 

tailles optimale, mini::iale et :naxima.le que l'on peut considerer comme valables, 

efficaces et exploitables dans les pays en developpement, et surtout dans les 

industries mecaniques en retard ? Les renseignements provenant des pays en 

developpement montrent clairement que la taille de l'unite doit ~tre directement 

liee a la complexite du produit. Sur ce point aussi, il fa.udrait demander awe 

participants a la reunion de faire part de leur experience, dans le dom&ine des 

machines agricoles comme dans celui d'autres biens d'equipement. Le critere 

fondamental pour fixer la taille d'une usine polyvalente dcit toujou.:-s se 

rapporter a l'utilisation correcte du cadre industriel local OU regional et il 

convient d'eviter les operations de montage ou de semi-montage. 

D-jnamisme des usines nolyvalentes 

40. Enfin, il faut poser la question suivante qui est importante : les usines 

polyvalentes peuvent-elles garantir l'acquisition de connaissances technolo

giques ou, au contraire, doivent--elles !tre considerees comme une fon:ie "passive" 

de production, au mains dans la majorite des cas ? 



~l. Au ieout, les •.isines poljvalentes per:nettent a leurs ex;iloitants d'accu

~uler des coruiaissa.!lces techni~ues conce:-:ian.t la production, la gestion et 

l'entretien. ~·ac~at d'un g:-and nombre de licences reduit .consider9.blenent 

les possibilites qu'a l'entreprise d'~tudier elle-me:i:e ses produits. L'ac~at 

de conne.issances techniques rela~ives aux produits retarde inde!ini.:?:ent l'assi

::ri.lation veritable de savoir-faire. Cet inconvenient peut, dans une grande 

~esure, etre compense par le role dynamique qui peut etre attribue a des usines 

polyvalentes tres diverses dans le cas de produits dont la complexite est 

extre:nement variee. 

~2. D' une part, il faui:; ~onsiderer l' usine polyvalente col!Dlle un pole de deYe

loppement a pa..-tir duquel, le moment venu, la fabrication de produits OU de 

groupes de produits est con!iee a des usines specialisees nouvelles. Le deve

loppement des marches et la maitrise technologique qu'elle pe?'!!l.et d'acquerir 

offrent cette possibilite (voir figure 2}. D'autre pa..-t, il est necessaire de 

compenser ces "degagements" par des arrivees de nouveaux produits ou de nouveaux 

groupes de produits, tout en respectant les regles de composition indiquees 

oar la figure l. Ce processus dy:iamique de degagements et d'arrivees nouvelles 

est necessaire et il est rendu possible par un accroisseI:J.ent systematique et 

progressif de la complexite technologique des produits fabriques. 

Dans ces conditions et dans la !l!esure ou celles-ci sent compatibles 

avec les regles de composition indiquees a la figu!"e 1, les usines 

polyvalentes deviennent de veritables pdles de developpement et, en 

tant que tels, sent irrempla~ables dans le contexte de production des 

industries mecaniques des pa:rs en developpement. 

L'approche polyvalente ne doit en aucun cas etre consideree comme une 

solution statique et iso~ee. Nous proposons done de toujours l'associer 

i une attitude dynamique, cocme celle qui est decrite ci-dessus, et a 
un type bien defini de composition (voir figure l). 

43. En parta.nt de ce point de vue, il sera possible d'atteindre des objectifs 

precis et interessants pour les pays en de·ifeloppement, nota.mment d' obtenir : 

Des directives specifi~ues et precises pour le lance!!lent d'activites 

polyvalentes nouvelles da.ns les industries mecaniques exista.ntes; 

Des directives precises pour moderniser et agrandir les entreprises 

deja operationnelles; 
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!louvelle UPV 
avec produits 
exterielC's 

~-=s~on des u?'/ 
(augm.eDtatioa de 
la complexite 
·des produi ts ) 

:Jo11velles U?V 
sans produit1 
exdrielll"• 

ti>to 

:iouvelles U?V 
sans prod':lits 
exterieun 

t.f >t1 

Figure 2 - Ir1namique des unites polyvalentes dans le temos 
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~ne 7't:e .:i'eru;e!!!.ble cor:-ecte, 1a~s les cas ou il est necessai:re d'etudier 

ei: d.e ;roz:::.ou·roi:r ;il:isieurs usines pclr•alen-:es :ians l~ cadre d'un plan 

d'i~d:;.strialisation (•roi:r projet en cours de l'ONtJDI en Tunisie); 

Ll"ne ap;::::-oc!ie approfondie lorsqu' il es"t souhaitable de faire des 

diag:lostics au sujet i'entreprises polj'Valentes et de :::-emedier a tout 

d.efaut ope:rationnel eventuel. 

~fa.ch~~es a.gricoles et unit~s nolyvalentes 

44. :.e sec-ceur .:ies ::iac!li::?.es ag:-iccles n' est pas un cas particulier ma.is 

rep:resente un secteur par""-i d'autres de biens d'equipement finals et inter

mediaires qui ~e.ivent Ure produi ts grace a l 'approche pol;r•alente. Le 

raisonnement du pa:agraphe precedent s'y applique done aussi. 

* * * * * 




